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N°7 

Edito 
Un nouveau président pour La Poste 
La nomination de Philippe Wahl à la tête de La Poste, en remplacement de 
notre ancien patron Jean-Paul Bailly n'est pas une très bonne nouvelle en 
soi. Non pas que nous allons regretter Bailly, qui, avec sa politique, a réussi 
à créer un climat plus que pesant pour l'ensemble du personnel. Son départ 
aurait pu être l'occasion de redémarrer un modèle social pouvant servir 

d'exemple à bon nombre d'entreprises. Malheureusement le choix de Wahl 
ne va pas dans le bon sens. Jugez plutôt : en 1988, il était au cabinet de 
Rocard et a créé la CSG (merci pour l'impôt supplémentaire), ensuite il na-
vigue dans beaucoup de banques et échoue à la Caisse d'épargne, qu'il fait 
fusionner avec les Banques Populaires en créant Natixis qui grâce aux ma-
gouilles de notre nouveau Président finit par faire faillite, coûtant au passage 
25 milliards aux actionnaires. Étrangement, il se fait virer pour ses malver-
sations, mais retrouve un poste de Directeur chez Havas qui appartient à 

Bolloré, bon ami de Sarkozy. C'est pas à nous, petit postier, que ça arriverait 
et c'est ce qui est terrible, car même en 
étant mauvais dans ces fonctions, il arrive 
malgré tout, avec son réseau influant, à se 
faire recaser à des postes importants. Et 
ça n'est pas fini ! En 2007, il rentre à la 
Royal Bank of Scotland et diffuse dans 
toute l'Europe ce qu'on appelle des em-
prunts toxiques qui sont à la source de la 
crise financière que nous connaissons. On 
peut raisonnablement dire qu'il a coûté 
près de 80 milliards de dette à toutes les 

populations qui subissent de plein fouet 
ces égarements! Son arrivée à La Poste 
ne réserve rien de bon et nous allons de-
voir être extrêmement vigilant-es quant à 
sa politique. Comme entrée en matière, il 
commence d'ailleurs par recruter ses amis 

qui végétaient à des postes minables au sein de différentes autres banques. 
Son but inavouable est de se servir des sommes importantes qui dor-
ment à la Banque Postale et de spéculer avec pour assouvir sa soif d'ar-
gent. Donc, comme vous pouvez le constater le gouvernement a choisi de 
mettre à la tête de La Poste un banquier qui ne jure que par le profit. Belle 
mentalité pour des personnes soi-disant de gauche, mais pas plus surpre-
nant que cela quand on voit leur politique menée depuis leur arrivée au pou-
voir. Pour terminer sur une note d'humour, on pense lancer un concours sur 
la base « des jeux de mots à la con » avec son nom. En voici quelques 
uns : «  Il rit Wahl. », « Il a Wahl des couleuvres. », « C'est un beau carna 
Wahl. ». La liste est longue... 
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C’est arrivé près de chez vous 
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La guerre des timbres 

Non loin de la grande bourgade d'Orléans, existent deux petits bureaux distants 

d'environ 7 km. La paix régnait entre ces deux sites jusqu'au moment où à l'oc-
casion de la mise en place d'une « mission caritative » de ventes de timbres pour la 

Croix Rouge, les choses se sont gâtées. Et oui, les compétitions fleurissent sous des 

prétextes plus fallacieux les uns que les autres dans l'unique but de rapporter des 

sous-sous à La Po-poste. Au passage, les agents récoltent les maigres miettes tom-
bées de la table par rapport aux efforts consentis et au chiffre d'affaire dégagé. Mais 

revenons à ces deux bureaux. Dans le premier, grisée par la récompense potentielle 

de la meilleure vendeuse (une tringle à rideaux ou un bazooka gonflable, comme le 

disait Coluche), une factrice commence 

à jouer le jeu et explose les scores. 
« Comme quoi, quand on veut, on 

peut » : qu'il a dit le chef !  Pour ne pas 

être en reste et devant la fanfaronnade 

de la chef d'équipe, qui n'y était pas pour 
grand chose, à part avoir fourni le pre-

mier carnet de timbre, une factrice du 

deuxième bureau entame une remontée 

fulgurante. Après tout, il ne fallait pas 
crâner et dénigrer le travail des agents de 

son bureau. Et puis tout s'est accéléré, la 

folie de la vente, tel un virus fou, s'est 

emparée de leurs âmes. Le chef d'équipe 

du deuxième bureau ne voulant pas être 
derrière au tableau d'affichage, décide 

d'acheter des carnets à sa factrice pour 

lui permettre de refaire son retard. Courroucée par ce comportement déloyal 

(comme s'il y avait des règles...), la chef d'équipe du premier bureau, déclarant clai-
rement qu'il était hors de question de perdre (la guerre??), décide de rameuter 

toute sa famille et ses proches pour qu'ils achètent un maximum de carnets à sa fac-

trice. Oh la mentalité...La suite, c'est quoi ? Faire des expéditions punitives en cre-

vant les pneus des kangoos, pour que la factrice ne fassent plus de vente ? Cambrio-
ler le bureau de Poste et vider le coffre des timbres de la Croix Rouge ?. Se frottant 

les mains « d'une telle émulation », le Directeur, de passage dans le coin (et wouais, 

comme partout il y a une réorg) et certainement au courant de la situation, décide 

lui aussi de participer. En effet, tenez-vous bien, il achète pas moins de 10 carnets 
de timbres (Oh la bonne action!) à la factrice du deuxième bureau. Machiavélique, 

calculateur, pas très malin ? Vous choisirez le terme adéquat quand vous saurez 

que cette postière fait partie d'une Organisation Syndicale et qu'elle est très investie 

contre cette réorganisation. Sérieusement, le DE aurait pensé pouvoir l'acheter avec 

10 carnets de timbres ? Perso, on a trouvé facilement le terme qui allait avec cette 
démarche pitoyable... Sinon pour finir, essayons toutes et tous de ne plus tomber 

dans le piège de ces challenges, qui n'ont pour but que de récolter le fruit des ef-

forts des postier-es avec à la clé des récompenses plus que minables. Ces challenges 

ont  aussi cet effet pervers d'enfoncer celles et ceux dont le chiffre de vente restent 
à zéro. Car en fonction de la topologie de leur tournée, il est plus ou moins difficile 

de faire du commercial. Il y en a qui s'en moque et d'autres qui le vivent mal. Alors 

à bas la compétition entre nous!!Visons la Solidarité !! 
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La duchesse se casse 
Pardonnez-nous de ce titre un peu sec, mais on pense que cela reflète bien l'état 

d'esprit des agents de son bureau. Quand on dit qu'elle se casse, ça n'est pas en 
mille morceaux. Ça se saurait si elle était en verre. Non, elle c'était plutôt une 

main de fer dans un gant de fer ; ou en plomb comme ses pompes. Plus sérieu-

sement, les exactions de cette Directrice, trop longtemps couvertes par notre 

« regrettée » Directrice de DOTC, n'avait que trop duré. Les agents n'attendaient 
qu'une chose, c'est qu'elle se barre ! Par contre, la honte ne l'étouffera pas puis-

qu'elle a osé envoyer un courrier à tous ces agents. On vous passe les détails sur 

l'engagement quotidien de tous pour que l'Entreprise continue d'avancer, que nous 

vivons une étape cruciale pour l'avenir, le contexte économique et blablabla, le tout 

étant d'une médiocre banalité. Mais là où elle est gonflée (ah, on avait dit pas le 
physique !) c'est qu'à la fin elle conclue par : « Bonne route professionnelle et per-

sonnelle à tous. Prenez soin de vous ». Ah la 

vache ! (Toujours pas le physique...), quant on 

sait qu'elle a poussé à bout deux de nos militan-
tes SUD, les harcelant quotidiennement, leur 

mettant une pression insupportable, bien aidée 

par sa clique toujours aux ordres. Quant on sait 

que régulièrement, elle se mettait au dessus 
de la loi, par exemple pour les déclarations 

d'accident de travail, portant préjudice à des 

agents. Quant on sait les crises d'hystérie dont 

elle faisait preuve à l'arrivée des militants SUD 

dans « son royaume ». On voit bien qu'elle ose 
tout et c'est à ça qu'on la reconnaît ! Mais at-

teindre une telle démagogie cela dépasse tout . 

D'ailleurs, comme disait Georges Elgozy : «  La 

démagogie est à la démocratie ce que la 
prostitution est à l'amour ». En conclusion, 

nous ne vous souhaitons pas bonne route car à 

SUD l'hypocrisie n'est jamais de mise. 

 Professeur BRH 
 C'est la rentrée, on ressort les cartables et le pro-

fesseur BRH reprend du service! Lui, il est cool et 

sympa comme prof et en plus, il vous donne des 
infos et des tuyaux. Donc, comme c'est la ren-

trée, on va vous filer un renseignement que tout le 

monde ne connait pas. Chaque agent, en effet, a la 

possibilité de recevoir l'allocation de scolarité, 
spécifique à La Poste. Pour avoir l’imprimé, il suffit 

de vous connecter sur le portail malin 

(www.portail-malin.com, Nom Utilisateur : of-

fre, Mot de Passe : sociale) ou de demander l'im-
primé à votre DRH préféré-e qui se fera un plaisir 

de vous le donner (si si, on vous jure!). Cette allo-

cation de scolarité est cumulable avec l’Alloca-

http://www.portail-malin.com/


POUR NOUS CONTACTER : 
Pour une info, pour de l’aide, pour nous proposer un article … ou plus si affinité 

12 Cité Saint Marc - 45000  Orléans Tél. : 02 38 83 72 39 - Fax :  02 38 61 51 08 mail : sudloiret@wanadoo.fr 

Le sudiste déchainé 
Page 4 N°7 

Les grandes manœuvres continuent … 

tion de Rentrée Scolaire (ARS), versée par les CAF aux alentours du 20 août. Là 

où cela devient intéressant, c'est que si vous ne saviez pas que vous pouviez bénéfi-

cier de cet avantage, vous pouvez demander une rétroactivité pendant 2 ans de 
cette prestation (comme pour toutes les prestations sociales d’ailleurs!). Autre petite 

précision, pour les postier-es dont le Quotient Familial est légèrement supérieur au 

seuil des conditions de ressources, une allocation différentielle peut être versée 

mais uniquement pour le second cycle et les études supérieures. Ne tardez pas à ré-
clamer et à remplir cet imprimé car La Poste ne va pas vous le mettre dans les 

mains et il serait vraiment dommage de ne pas profiter des maigres avantages que 

la boite nous donne. De notre côté, à SUD, on va continuer à tout faire pour que ces 

prestations soient revues à la hausse, le plus possible ! 

Au fil de la baisse du trafic et des objectifs de productivité, les réorganisations succè-

dent aux réorganisations. Hier, le salut était dans la concentration de la distribu-

tion, on vidait Malesherbes, Outarville ou d'autres communes de leurs facteurs et 
factrices, pour les concentrer à quelques dizaines de kilomètres, au nom d'une cer-

taine efficacité organisationnelle. Aujourd'hui, la mode n'est plus à la concentration 

sauf pour des questions de coup de locaux (fermetures de Saint Jean de Braye, Vi-

neuil, Morée, Saint Jean le Blanc, Patay et bientôt Fleury les Aubrais, Beaugency…) 
avant de rentrer dans la phase suivante, annoncée en catimini par notre cher Direc-

teur de DOTC, celle du grand éparpillement à la distribution … Car, ce que nous 

pressentions il y a quelques mois va devenir très concret : 

la mécanisation du tri distri ouvre la porte à son industria-
lisation à grande échelle. A la PIC, dans quelques PPDC 

distantes, les TTF tourne- ront à plein régime, des briga-

des de tri (qui permettront de recaser les agents en apti-

tude réduite) complèteront sans doute le dispositif. Ainsi, 
le milieu rural ne sera plus couvert que par des tour-

nées sacoches, aujour- d'hui faites par des postier-es, 

demain par qui ? 

En parallèle, dans les instances de Médiapost, les négociations sur des compléments 

d'activité dans les PIC ou les PPDC sont arrivées à termes, et les règles sont bien 
celles que nous imaginions : proposer à ces salarié-es, souvent à temps partiel, des 

heures complémentaires sur une quantité inférieure à leur contrat initial, bien enten-

du … La convention de la distribution directe à laquelle ils appartiennent fixant des 

salaires inférieurs de 20% à la convention collective de La Poste … Nos cher-es 
dirigeant-es qui nous menaçaient ces dernières années de la concurrence du privé 

(que nous attendons encore !), arrivent maintenant à organiser la concurrence en-

tre postiers-es … Localement, le 41 devrait ouvrir le bal (Blois, Vendôme ?). Sur 

Beaune la Rolande, il y aurait quelques velléités. 
Tout cela, alors qu'au delà du grand baratin social rien n'est réglé sur la souffrance 

au travail, les mauvaises conditions d'emploi, les salaires … Et que nous venons de 

comptabiliser le deux-centième suicide à La Poste. 

Seule une lutte d'ampleur des postier-es pour leurs conditions de travail et de salaire 

pourra faire qu'ils ne soient plus les grands sacrifié-es de ces grandes manœuvres. 
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